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La tavoletta binoculare d'Ibn al-Haytham

Dominique Raynaud

Résumé. Cette note expose la tablette expérimentale construite par Ibn al-Haytham (Alhazen) pour étudier 

la vision binoculaire, et les résultats des cinq expériences imaginées par lui pour mettre en évidence les conditions 

de fusion des quasi-images produites par les deux yeux.

Mots-clefs. Optique physiologique, vision binoculaire, diplopie.

Une question centrale de l'optique médiévale est celle des conditions de fusion des images 

formées par les deux yeux. Prolongeant les réflexions de Ptolémée (Lejeune 1989, 109) et de 

Qustâ ibn Lûqâ (Rashed 19971, 584), Ibn al-Haytham fabrique une tablette avec laquelle il 

fait ces expériences:

1. Trois colonnes de cire colorées étant situées en T Q K et les yeux A B fixant Q, les 

colonnes sont vues simples (fig. 1). C'est une première détermination de l'horoptère (aujourd'hui 

défini par la courbe des points-objets reçus par des points rétiniens correspondants, qui n'est 

pas confondue avec, mais tangente, à TK).

2. La même chose advient lorsqu'on prend T ou K comme point de fixation.

3. Les colonnes étant situées en L Q S et les yeux fixant Q, les colonnes L S sont vues 

doubles (fig. 2). Le dédoublement de S, situé au-delà du point de fixation, illustre le cas de la 

diplopie homonyme, celui de L, de la diplopie croisée.

4. Les colonnes étant situées sur un même diamètre en I Q P et les yeux fixant Q, les 

colonnes I P sont vues doubles (fig. 3). De même, si les colonnes sont situées en-deçà du point 

de fixation, en I J (fig. 4), ou au-delà, en O P (fig. 5).

5. Les colonnes étant à nouveau situées en T Q K et les yeux fixant Q, on prend la 

colonne en K et on la déplace sur AC (fig. 6). Proche de K, en S, la colonne est vue simple. 

Loin de K, en F, elle est vue double. Par cette observation, Ibn al-Haytham anticipe la théorie 

de l'aire de Panum (selon laquelle les images non correspondantes, mais faiblement disparates, 

sont vues simples).

Ces expériences, connues au Moyen Âge et encore citées par Lorenzo Ghiberti (1947, 

145), expliqueraient pourquoi certains tableaux (Giotto, Giusto de' Menabuoi…) ont deux 

points de fuite centraux: la fixation se faisant sur un personnage du premier plan, les fuyantes 

de l'arrière-plan sont dédoublées, conformément au cas de la diplopie homonyme (cf. 

Raynaud 19981).



IBN AL-HAYTHAM (ALHAZEN), Opticae Liber III, 12.

Visibile alias unum, alias geminum uideri ostenditur.

[…] Accipiatur tabula leuis ligni, cuius longitudo sit unius cubiti, & cuius latitudo sit quatuor digitorum, & sit bene 

plana & aequalis & leuis, et sint fines suae longitudinis aequidistantes, & suae latitudines aequidistantes, & sint in ipsa 

duae diametri se secantes, ab quarum loco sectionis extrahatur linea recta aequidistans duobus finibus longitudinis. Et 

extrahatur etiam ab loco sectionis linea recta perpendicularis super lineam primam positam in medio, et intingantur istae 

lineae tincturis lucidis diuersorum colorum, ut bene appareant, sed tamen duae diametri sint unius coloris. Et fiat 

cauatura in medio latitudinis tabulae, apud extremum lineae rectae positae in medio, & inter diametros concauitate 

rotunda, & quasi pyramidaliter, sic ut posit intrare cornu nasi, quando tabula superponetur ei, quousquem tangant duo 

anguli tabulae fere duo media superficierum duorum uisuum, quamuis non tangent […]

1 cubitus = 450 mm, 4 digitorum = 64 mm. D.R. (Florence, Musée des Offices)
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